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L’ESPRIT SAINT, MAITRE DE NOS RENCONTRES 
 

           Tel était le thème retenu pour nos deux journées de réflexion, de partage et de 

convivialité, le jeudi 9 juin, à St Pern, avec notre archevêque, Mgr d’Ornellas et le mardi 14 juin, 

à La Peinière, avec le Père Paul Habert, vicaire général. 

          Ces journées, habituellement programmées tous les deux ans, sont l’occasion de 

vivre un temps privilégié d’approfondissement et de célébration de notre mission commune, 

en nous resituant dans la perspective de l’Eglise diocésaine qui nous a appelés et que nous 

servons auprès de nos frères et sœurs touchés par la maladie, le handicap, le grand âge ou une 

grande solitude. 

          Quelle grande joie de nous retrouver (enfin !) avec tous les acteurs de la pastorale 

santé du diocèse : aumôniers, bénévoles, prêtres, membres des hospitalités ou des 

mouvements ! 

          Les interventions furent riches et éclairantes, nous invitant à nous remettre chacun 

sous le souffle missionnaire de l’Esprit et à le laisser nous guider dans notre mission.  

          Nous avons choisi de vous en livrer ici quelques extraits pour nourrir votre 

méditation estivale, et sans doute votre prière aussi… 

          A chacune et à chacun, nous redisons notre amitié fraternelle et vous souhaitons un bel 

été, sous le soleil de Dieu. 

                                                                                   L’équipe diocésaine de la pasto santé 

                                                                              Jean-Michel, Anne, Hélène, Nolwenn et Géraldine 
 
                                                     
 
 

        Notre site a été rénové. N’hésitez pas à le visiter pour avoir des nouvelles 
de nos pastorales : https://rennes.catholique.fr/sante 
 

https://rennes.catholique.fr/sante


Eveiller, réveiller notre foi en l’Esprit-Saint 
 

Extraits de la conférence de Mgr Pierre d’Ornellas 
                                                                 Le 9 juin 2022 

      Quand Jésus est ressuscité, sa première parole dans l’évangile de Saint 

Jean est : « Recevez l’Esprit-Saint ! » Dans les Actes des apôtres chap. 2 v38 : 

Pierre proclame : « Convertissez-vous, et que chacun de vous soit baptisé au 

nom de Jésus Christ pour le pardon de ses péchés ; vous recevrez alors le don 

du Saint-Esprit. » 

     Comme si tout était contenu dans cette formule : « Recevez l’Esprit-Saint ! » 

On n’a jamais fini de le recevoir. 

-  Dans l’évangile de Saint Luc, le chapitre 4 évoque que « Jésus, rempli d’Esprit Saint, quitta 

les bords du Jourdain ». Comme un coup de théâtre, le rideau s’ouvre où on voit un homme, 

Jésus, rempli d’Esprit-Saint. Cette expression est unique.  

- Quand nous prions Jésus, pensons-nous qu’il est rempli d’Esprit Saint ? La suite du chapitre 

4 étant : « Jésus est conduit au désert par l’Esprit. » C’est une qualité particulière de Jésus : 

il est plein de l’Esprit-Saint. 

- Cette même expression dans les actes des apôtres est utilisée pour Etienne, premier 

martyr dans les années 40-50 : « Lui rempli d’Esprit Saint fixa le ciel ». Or Etienne et Jésus 

vivent la même chose. 

- Jésus sur la croix dit : « Père en tes mains je remets mon esprit » et Etienne dit : « Seigneur 

Jésus reçois mon esprit. » Jésus dit : « Pardonne-leur, ils ne savent pas ce qu’ils font ». 

Etienne dit : « Seigneur ne leur compte pas ce péché ». Il y a une similitude entre les deux : 

Celui qui est rempli de l’Esprit Saint vit comme Jésus. Celui qui a les mêmes sentiments que 

Jésus est semblable à Jésus.  

- Jésus est plein de tendresse et de miséricorde. C’est plus que des sentiments. Il y a un 

amour qui le brûle, c’est plus fort que lui.  

- Si vous lisez l’évangile de Luc 1, au moment de la Visitation vous y trouvez : « L’enfant bondit 

dans son sein et Elisabeth remplie de l’Esprit Saint poussa un grand cri et dit… » Cette 

expression signifie remplie de l’Esprit Saint pour parler, pour prophétiser. Juste pour dire 

quelque chose qui vient de Dieu.  

- C’est l’Esprit prophétique que l’on retrouve Actes 4, 8. On retrouve la même chose pour 

l’apôtre Pierre : « Rempli d’Esprit Saint, Pierre leur dit alors... ». Il est rempli d’Esprit Saint 

pour parler au nom de Dieu. 

- On a la même chose pour Paul dans les Actes 9,17 : Ananie impose les mains à Paul : « … 

afin que tu sois rempli d’Esprit Saint ». Et là, Paul se met à parler. 

- Enfin, il va se passer quelque chose d’extraordinaire comme dans notre vie d’Eglise 

aujourd’hui.  Tous les juifs qui croient en Jésus sont invités à accueillir les païens. En effet, 

Pierre va découvrir que les païens ont aussi reçu l’Esprit Saint : « Tout comme nous ! »… 

« A peine avais-je pris la parole que l’Esprit Saint tomba sur eux comme il l’avait fait sur nous 

à la Pentecôte. »   

Donc, la vraie caractéristique que nous avons c’est que nous avons reçu l’Esprit Saint. 

Comment est-ce que je sais que je suis habité(e) par l’Esprit Saint ?  

En voyant et vivant des fruits de l’Esprit. En Galates 5, 22-23, « Voici le fruit de l’Esprit » :  

AMOUR : Cet amour se décline : joie, paix patience, bonté, bienveillance, foi, douceur, maitrise 

de soi. Ils sont les vérificateurs qui nous permettent de discerner si nous vivons avec l’Esprit Saint. 

JOIE : Quelle est-elle ? Ce n’est pas superficiel, c’est la joie qui est toujours là au fond de nous et 

qui vient de Dieu. Elle s’exprime par une manière d’être. C’est ce qui nous permet de nous 

détourner de nous-même. C’est le fait d’être détourné de soi et de voir l’œuvre de Dieu chez les 

autres. Voilà la joie ! 

Mgr Pierre d‘Ornellas 



PAIX : Le drame c’est qu’il y a des gens qui veulent faire la paix sans avoir le cœur en paix. Cette 

paix de Dieu atteste que nous vivons sous la conduite de l’Esprit Saint.  

PATIENCE : Premier qualificatif de l’amour. Le top de l’amour, la vertu des saints. Ne jamais se 

désespérer de l’autre. C’est la confiance que Dieu fait quelque chose dans les cœurs. C’est aussi 

la bonté dans toute rencontre. C’est dans les actes que je constate que je suis bon. Regards et 

gestes le manifestent.  

BIENVEILLANCE : Comment être bienveillant a priori ? Il y a toujours quelque chose de bien en 

l’autre, même quand je ne le vois pas. Celui qui voit le bien a quelque chose de bienveillant en lui.  

FOI : L’Esprit Saint fortifie la foi. La foi que chaque personne est aimée de Dieu, foi que chaque 

personne est enfant bien aimé de Dieu, la foi que chaque personne est sauvée par Jésus. La foi 

c’est penser que la personne est aussi habitée par l’Esprit Saint et qu’elle va m’apporter quelque 

chose. Elle va m’enrichir.  

DOUCEUR : Dans les lettres de St Paul la douceur revient souvent. Ce n’est pas une question de 

tempérament. La douceur est intérieure. La douceur c’est être tout accueil de l’autre. L’autre ne 

dérange jamais, même quand il me bouscule. Je demeure attentif à l’écouter. 

MAÎTRISE DE SOI : Elle va un peu avec la douceur. Il y a quelque chose en moi qui ne bouge 

pas, qui est accueillant. Je ne me laisse pas guider par mes émotions. Je les assume. En effet, la 

maitrise de soi les assume.  

Quels sont les points à travailler pour être davantage docile à l’Esprit Saint ? 

Dans la première Lettre aux Thessaloniciens 5,12-22: « Nous vous demandons, frères, d’avoir 

des égards…. Vivez en paix entre vous et ayez de l’estime pour ceux qui vous reprennent…Soyez 

patients envers tous…. Recherchez toujours le bien entre vous et à l’égard de tous. Soyez toujours 

dans la joie, priez sans cesse. Rendez-grâce en toute circonstance car c’est la volonté de Dieu… » 

 Quelqu’un conduit par l’Esprit c’est quelqu’un qui, tous les soirs, rend grâce à Dieu. Il sait 

discerner dans sa journée l’œuvre de Dieu ; et il rend grâce. Il s’y exerce chaque soir pour telle 

visite, telle rencontre. 

Saint Paul ajoute : « N’éteignez pas l’Esprit, ne méprisez pas les dons de prophétie, examinez 

tout… retenez ce qui est bon. Tenez-vous à l’écart de toute espèce de mal, et que le Dieu de la 

paix vous sanctifie pleinement. » 

Saint Paul veut nous dire que l’Esprit nous fait discerner ce qui est bon, ce qui est bien. Il nous 

donne un regard lumineux. Notre œuvre est de discerner le beau, le bien qui se passe dans le 

cœur de la personne et de le lui révéler. L’Esprit Saint fait de nous des prophètes pour trouver les 

mots qui permettent de révéler à la personne ce qu’il y a de beau, de bon, de vrai en elle.  

Le propre de l’Esprit Saint est de nous faire prendre conscience de notre pauvreté, de notre 

inhabilité. Nous pouvons entrer dans cette attitude spirituelle pour que ce soit l’Esprit Saint qui 

conduise la rencontre. La visite est une visitation. Au cœur de nos rencontres, un troisième est là. 

Père des pauvres, Conseiller, comme Il est appelé. Il ne choisit pas les plus habiles, mais fait avec 

ce que nous sommes. 

Le grand don de l’Esprit c’est l’Amour, la charité. On n’a jamais fini de la demander de telle manière 

que l’amour nous envahisse.  Aimer c’est tout donner et se donner soi-même. Dans la pastorale 

de la santé tout particulièrement, il s’agît de nous aimer les uns les autres et d’aimer ceux que 

nous allons visiter ! 

L’Esprit Saint ne peut vivre pleinement que dans l’unité de l’Eglise. Il ne peut pas vivre dans la 

division. C’est ainsi que dans les équipes d’aumônerie, dans la pastorale de la santé, l’Esprit Saint 

construit l’unité dans notre diversité, dans nos expériences différentes, et ce grâce à l’amour, à la 

foi. Personne n’accomplit cette mission par lui-même. C’est Jésus qui nous envoie et, ce que nous 

faisons, nous le faisons à cause et grâce à Jésus qui envoie. Et l’Esprit Saint construit cette unité 

en nous appelant sans cesse à la conversion. 



Dans la pastorale de la santé, comment l’Esprit 
Saint est-il maître de nos rencontres ? 

 

Extraits de la conférence du Père Paul Habert, vicaire général 
Le 14 Juin 2022 

Il est l’âme de l’Eglise… Et donc de notre mission ! 

Vaincre la peur. Frapper à la porte d’une chambre sans savoir si on va être bien 

reçu ? Nous avons à vivre avec des personnes de différents pays, de confessions 

religieuses et culturelles de toutes sortes, et bien sûr, parfois, de l’hostilité. Ça peut 

arriver. 365 fois dans la bible, on trouve : « N’ayez pas peur ! » L’Esprit Saint nous délivre de nos 

peurs, et elles peuvent être nombreuses. Priez le Saint Esprit pour ne pas avoir peur. 

Le Paraclet nous a été donné pour nous rassurer. Et dans un acte de foi nous demandons dans notre 

mission d’être guidés dans le choix des mots que nous allons employer, dans le silence que parfois 

nous aurons à tenir, dans un geste à faire ; L’Esprit Saint est bien chargé de nous guider. 

Le consolateur 

S’il y a une pastorale qui nécessite la consolation, c’est bien la pastorale de la santé ! Parce que tout 

simplement, le cœur de votre métier, de votre mission, c’est la rencontre avec la personne qui souffre, 

qui perd pied, qui va « partir au ciel » … Priez l’Esprit Saint pour qu’il vous inspire les mots qu’il faut. 

Trouvez les gestes délicats de la consolation. Ni trop loin (trop froid) ni trop près (trop collant et pas 

chaste) ! La bonne distance, la bonne tenue, cette discrétion qui sied bien ! 

La patience. 

Un homme a écrit un livre qui raconte l’effrayant parcours du combattant de celui qui doit faire soigner 

son enfant. Et il écrit qu’il passe son temps à ATTENDRE… Et vous ? Avez-vous la patience 

d’attendre ? D’offrir cela au bon Dieu ? La patience dans la conversation avec une personne visitée. 

Ne pas chercher à lui tirer les vers du nez ! Tout prend du temps dans les Ehpad : ouvrir la porte, la 

refermer, s’asseoir, prendre un verre d’eau, laisser le dialogue se dérouler, écouter, ne pas couper la 

parole… 

Demandez à recevoir ce fruit de l’Esprit, le plus respectable de Galates 5 : la patience. 

Ouvrir son cœur au Saint Esprit 

En équipe (comme nous y invite le « ENSEMBLE » des Actes), demander la force de l’Esprit Saint, 

car vous travaillez ensemble. C’est bien quand les apôtres sont réunis ensemble que l’Esprit Saint 

tombe sur eux tous ! « Quand deux ou trois sont réunis en mon nom, je suis là au milieu d’eux », par 

l’Esprit Saint ! C’est donc dans la prière de toute l’Eglise que l’on place sa prière à l’Esprit Saint.  

C’est aussi réfléchir avec son intelligence aux situations à traiter et tout confier à l’Esprit Saint. Et faire 

preuve de discernement, et Dieu sait qu’il vous en faut dans vos missions ! 

Apprends-nous à aimer ! 

Invitation à relire et méditer le Veni creator « Toi qui créas toutes choses avec Amour … » 

Comment aimez-vous ceux qui vous sont confiés ? Non pas par votre naturel jovial, et très 

sympathique, non. Comment est-ce que vous permettez à l’Amour de Dieu de se faire chair en vous, 

de vous enflammer ? Comment aimez-vous des gens pas aimables ? En tout homme il y a une image 

de Dieu ! 

Témoin de la foi 

De la parole au silence et du silence à la parole… « Le Christ a autant sauvé le monde à Nazareth - 

dit Paul VI - que sur la Croix ». 

Que l’Esprit Saint, là encore, nous éclaire pour savoir quand parler et quand se taire.

Père Paul Habert 



 


